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Les observateurs, les biologistes de H. Marginatus, le prof.
Sima Grossdanic (Yougoslavie) et le prof, anatomologiste Cecil
Plateau-Brunner (France) ont observe la forme de passage de
1 individu a la colonie et ont demontre de quelle fajon se fonde
la famille simple dans son unite.

Un autre exemple, celui de Lasioglossum. est pareil, et donne
confirmation de ce qui precede. Tous ces exemples nous servent de
modele d'aptitude ; choix admis depuis l'antiquite comme preuve
d'adaptation et d accommodement pour l'utilite des individus ä la
vie de famille.

Ainsi, il est evident que cette etude est importante pour com-
prendre et approfondir la theorie et la pratique du modelage
cybernetique. La famille des insectes et des abeilles surtout merite
une grande attention et, jusqu'ä aujourd'hui, les savants n'ont pas
assez apprecie l'importance de ce probleme.

LE JARDIN DE L'ABEILLE

LE MIEL SOUS UN JOUR NOUYEAU

Au moment oil Vinfarctus devient de plus en plus meurtrier, il
serait peut-etre bon de savoir que le miel ameliore la circulation
coronaire d une maniere beaucoup plus intense et plus durable que
le glucose et exerce sur le coeur un effet dynamique, absent avec
le glucose. D'autre part, il apparait que le miel contient un principe

actif qui suscite au niveau du myocarde une utilisation accrue
du sucre. Ce principe, appele par Koch « facteur glycutile », deploie
son action en presence des sucres du miel, et d'autant plus effica-
cement que le coeur est lese.

Au Congres de Bologne, en 1956, le prof. Izar a dit ceci : « Le
miel, non seulement exerce une evidente action cardiotrope, mais
demontre une grande efficacite dans la therapie de l'angine de
poitrine et de Finfarctus du myocarde, parce que, etant un facteur
cholinergique, il dilate les vaisseaux coronaires et favorise la
circulation intercardiaque. » (Selon A. Caillas.)
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Ce qu'il faut savoir clu pollen

Parmi les substances encore mal connues qui font du pollen un
aliment-remede de premier plan, il faut citer la rutine et nous
allons nous attarder un instant sur les travaux du prof. Yoirische,
president de la Section d'apiculture medicinale de Moscou qui a
etudie tout specialement cet element du pollen designe sous le nom
de vitamine P : la rutine.

Disons d'emblee que deux plantes sont ties riches en rutine :

le sarrasin et le sophora du Japon.
La rutine ou vitamine P est un glucoside, c'est-a-dire une

matiere qui se dedouble facilement, par hydrolyse, en glucose et
en d'autres elements de nature variable.

Une des actions essentielles que la rutine exerce sur l'organisme,
c'est de renforcer la resistance cle tout le Systeme capillaire.

Elle a en outre une action vasculaire legerement hypotensive.
La rutine est susceptible d'ameliorer sensiblement, selon de nom-
breux auteurs et apres de nombreux essais cliniques, l'etat general
en cas d'hemorragies diverses, d'hemoptysie, d'oedemes de toute
nature, d'eczemas aigus et chroniques, d'ulceres de la jambe, de
psoriasis et d'autres encore.

La resistance capillaire des femmes enceintes a ete amelioree
dans 60% des cas, en dix jours, apres administration de rutine
(Bulletin de la Federation des societes de gynecologie et d'obste-
trique, travaux du Dr M. Dumont).

Comme le pollen contient cette precieuse rutine a des doses

variables, il va sans dire que son usage ne peut etre que recom-
mande. Une fois de plus, on est oblige de reconnaitre que la
nature met a la disposition de l'homme tout ce qui contribuera a
le maintenir en bonne sante, voire a le guerir

Tire du « Courrier clietetique ».

QUOI DE PLUS DOUX QUE LE MIEL

Tous les produits fabriques par l'abeille trouvent leur utilisation : la cire,
la propolis, matiere resineuse avec laquelle les abeilles bouchent les trous de
leur ruche, et qui est utilisee comme vernis, la gelee royale. Les populations slaves

connaissent depuis longtemps les vertus du pollen. Les Asiatiques apprecient
les larves d'abeilles frites, servies dans une sauce de gelee, de miel et de pollen.
Mais, de tous les produits que nous offre l'abeille, son miel est le plus connu et
le plus apprecie.

Le miel frais contient un pourcentage d'eau trop eleve pour que sa
conservation puisse etre assuree. Comme il est emmagasine au haut de la ruche, les
abeilles doivent provoquer un courant d'air partant du bas et s'evacuant par le
haut pour permettre Fevaporation de son surcroit d'eau.
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Ouand le miel est en etat de conservation, les alveoles sont cachetes par un
bouchon de cire, comme nos pots ä confiture.

Pour ce faire, les abeilles sont-elles douees d'intelligence Apprennent-elles
ä construire des alveoles parfaits D'oü leur vient leur talent de batisseurs
Connaissent-elles les procedes de fabrication du miel, l'emploi de la gelee royale.
les lois de la pesanteur, le phenomene de la capillarite, les proprietes de Pair
chaud, et tout le reste

Si elles sont intelligentes, pourquoi piquent-elles lorsqu'on les nourrit et les
soigne Toute leur science parait etre instinctive.

Mais qu'est-ce que l'instinct Une impulsion naturelle, un reflexe automa-
tique lie au psychisme de celui qui le possede et agissant ä son insu

A propos de l'instinct, Larousse dit : « L'instinct des abeilles les pousse a
executer des actes tres compliques qui relevent presque de I'intelligence ». Cepen-
dant, aucune abeille n'est capable de sortir d'une carafe dont le goulot n'est
pas Oriente vers la lumiere.

Biologistes et naturalistes se sont penches sur le phenomene de l'instinct sans
avoir pu. jusqu'ici, en decouvrir le secret. Dans son « Evolution creatrice », Berg-
son a dit : « L'instinct ne fait que continuer le travail par lequel la vie organise
la matiere, ä tel point que nous ne saurions dire oil l'organisation finit et oü la
vie commence ».

Considerons done l'instinct comme un don de Dieu. La puissance du Crea-
teur se manifeste dans tout ce qui existe. L'univers est son ouvrage, et la nature,
avec ses prodiges qui nous etonnent, ses mysteres dont nous n'avons pas la clef,
obeit ä des lois qui nous echappent.

Un juge hebreu, le fameux Samson, decouvrit un essaim d'abeilles dans la
carcasse d'un lion qu'il avait tue quelque temps auparavant. II en prit du miel
qu'il mangea et partagea avec ses parents. Ce fait contradictoire : du miel dans
le corps d'un lion, lui inspira une enigme qu'il proposa a ses compagnons : « De
celui qui mange est sorti ce qui se mange, et du fort est sorti ce qui est doux »

L'apiculture, e'est-a-dire l'art d'elever les abeilles, a succede k
la simple cueillette de miel et de cire d'abeilles sauvages logees
dans des abris naturels (rochers, troncs d'arbres, etc.) et dont
certains lieux-dits perpetuent le souvenir : la Combe aux Abeilles (la
komba ez aveye) a Montrichier (VD) ; le Cid des Abeilles (le ku
dez avilye) ä Sainte-Groix ; le Rocher des Abeilles (le sinlyo diz

(Juges 14 : 5-18).

Tire du « Journal d'Yverdon » Jar U. Torche.

ABEILLES ET FOLKLORE
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avelye) ä Vernayaz et ä Mieville (VS) ; la Pierre des Abeilles (e

pyera dij avele) ä Corbassiere (VS) ; Avilles nom donne a des

vignes ä Fully (VS).
En Suisse alemanique les Bienenberg, Beienberger, lmmensee,

Immenfeld, Immenberg, se rapportent egalement a des lieux oü
se trouvaient des abeilles sauvages.

Avelye et ses diverses variantes est le nom patois donne a
l'abeille. II se rattache a aveille, aville, utilises dans le sud-est de
la France et en Haute-Italie, mots qui derivent du latin apicula.
Un manuscrit atteste son emploi chez nous au XVI° siecle : «II mist
de la pouldre au pertuys d une bene (ruche) d'apvellies et par une
trace faycte aupres de dicte pouldre, y estant mis le feuz, les fist
toutes mourir et sur ce prinst... du diet miel. » (Arch. Vd.) La
presence dans la terminologie de l'apiculture du mot celtique benne
ruche prouve que l'exploitation des abeilles remonte a des temps
bien plus recules.

L'abeille a ete l'objet d une veneration toute particuliere car
c'est eile qui produisait la cire utilisee pour la confection des cier-
ges dont le culte catholique fait un large usage. De la le nom de
Mouche benie (moetch bnye) qu'on lui donnait au Cerneux-Pe-
quinot (NE), et ailleurs dans le Jura. Dans le Jura bernois, on
avait l'habitude, le lendemain de l'Ascension ou ä la Saint-Antoine,
de faire benir par un pretre ses ruches. A ceci, il faut rapprocher
la coutume, encore vivace en Savoie au debut de ce siecle, de porter

ce jour-lä a l'eglise, dans une nappe, du ble, de Favoine et du
sei que le eure benissait apres la messe afin que les animaux soient
proteges de tout mal. Parfois, on allait meme jusqu'ä deposer sur
les ruches de petites couronnes de fleurs (krin nsele) specialement
benies aux offices de la Fete-Dieu. C'est ce grand respect de
l'abeille qui avait fait naitre la croyance, generalement repandue
en Suisse romande, que les abeilles chantaient pendant la nuit de
Noel et qu'on pouvait, d'apres leur bourdonnement, predire ce que
serait l'annee.

Frappes par leur activite, leur vie communautaire, les hommes
ont tout naturellement attribue aux abeilles des qualites morales :

« Quand les gens n'ont pas la crainte de Dieu, les abeilles peris-
sent » (Kan le dzin n'an pa la krinta de dyu, loouz avelye pereson) ;

« Pour que les abeilles prosperent, la paix doit regner dans la mai-
son » ; « Les services que rendent les abeilles doivent etre com-
penses par la generosite de l'apiculteur envers les indigents » (Ba-
gnes)-

Ce sentiment de solidarite entre 1 homme et l'abeille se mani-
festait plus particulierement lorsqu'un deces survenait dans la
lamille du proprietaire. On avait coutume de Fannoncer aux
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abeilles en mettant un crepe ä l'abeiller (avelyi). Dans la vallee
de Bagnes on avait remarque que les abeilles, lors d'un deuil, deve-
naient tristes et rentraient abattues dans leur ruche. Dans le canton

de Vaud il etait coutume de retourner les paniers (rus a paly)
afin que les abeilles soient prevenues et ne desertent pas leur de-
rneure. Ici, l'annonce du deces se rattache probablement au souci
de s'assurer la propriete de l'essaim, car on aurait pu pretendre
qu'il n'appartenait a personne. Cette question de propriete a du
reste beaucoup preoccupe le droit feodal. L'ancien jus apiurn pre-
voyait des peines particulierement severes pour les voleurs d'abeil-
les, de cire ou de miel. Au XIVe siecle, a Ollon par exemple, un
homrne est puni « qui a examen apium inventum per ipsum sibi
appropriavit ». Par un document datant du XVe siecle, meme le
prince-eveque de Bale n'avait pas toujours le droit de s'approprier
les abeilles trouvees sans maitre dans les bois : « ...que il ly ait a
Courtedoulz cinq choses ou. Monseigneur de Basle, qui est vouhay
(avoue), n'y ait aulcung droit ne raison, c'est assavoir, en vaissault
d'axate de tron (colonie logee en tronc d'arbre) que Ton trouve es
bois... ».

Toujours dans l'idee d'associer les abeilles aux evenements
heureux et malheureux en Bretagne, au moment d une naissance,
chaque ruche recevait un voile ecarlate. Une telle coutume exis-
tait-elle chez nous Je l'ignore.

Vu leur pouvoir emollient et cicatrisant, le miel et la cire etaient
utilises dans les campagnes pour soulager les maux aussi bien des
humains que du betail. Ainsi, la poudre d'abeilles sechees au four
faisait, parait-il, repousser les cheveux.

L'abeille a naturellement donne lieu a des proverbes et dictons
populaires. En voici quelques-uns :

Les annees de bon vin mettent les abeilles en train (Vd).
Foin et regain leur sont pain (Vd).
Les abeilles en juillet ne valent grain de millet (B).
Quand les abeilles volent haut, bientot nous aurons le beau (Vd).
Tous ces prejuges ne sont-ils pas pittoresques et touchants Ne

temoignent-ils pas de l'interet que nos aieux portaient aux abeilles.
de la place qu'elles occupaient dans leur vie, dans leur coeur. Qui
se chargera, avant qu'il ne soit trop tard, de reunir les croyances.
coutumes, legendes, proverbes, dictons, lieux-dits et documents
iconographiques se rapportant a cet insecte Ne serait-ce pas une
des täches de la Romande que de proceder, aupres de ses membres,
ä une vaste enquete de maniere a sauver de l'oubli tout ce folklore
ne de la sagesse des anciens et de leurs observations.

P. Zimmermann.
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